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L'Eglise participe à la montée de la protestation à Kinshasa
RDCONGO Les évêqucs ne sont pas encOl'C officiellement sortis dn hois, mais les scrmons des eUl'b; sont déjà très politiques

KINSHASA
DE NOTRE ENVOYEE SPÉCIALE

D.ans la paroisse Saint-Domi-
nique à Limetl', un iÏef de

l'opposition depuis longtemps
acquis à la famille Tshisekedi, les
fidèles, en ce dimanche matin, as-
sistent à la messe en famille. Le
sermon du curé, qui paraphrase
l'Evangile, colle à la politique et
toulle monde comprend le mes-
sage. Dans les intentions de
prière, il est question des morts
de Beni, au Nord-Kivu, des vic-
times du Kasaï - plus de 4,000-
et l'abbé MarceI, au nom de la
conférence des évêques, martèle:
"Priez, T/u,sj'rhes, pour que cette
natio/1 soit lib/rêe.» n ajoute:
ri: J'ai vu la misère de mon peuple,
dit le Seignl'llI; j'ai entendu le,!
criB de détresse ... »
La foule, en chœur, reprend

comme une antienne: "Com-
'lieu de temps? JO Et puis vient ce
seul mot, lancé par les officiants,
répété par les croyants: « Tele-
ma JO (<< Levez-vous »). "L'heure
est-elle bientcÎl arritiée ? », se de-
mande un homme sur ma rangee.
Face aux fidèles, alors que le soleil
se glisse entre les vitraux, le
prêtre se fait plus explicite: « On
arritre à il/fin. IWUNal/oTIs bien-
tôt 'f}l)U.~donner le programml'
d'actio /1. "Crispin Nlandu ,laïc et
intellectuel chrétien, précise:
« Chacun devra prendre ~e.' res-
pO/lsabilités. nOllS allons bientôt
nous II't'erpmirlibtrC'l' Ir pa,Ys. Jo>

Autrement dit, el' qui se des-
sine au-delà des promesses et des
prières, c'est que la patienct' de la

population, et plus particulière-
ment dl' l'E.glise catholique. est à
bout: les êv~ques du Congo, qui
avaient negocié l'accord de la der-
nière chance, conclu le :31dé-
cembre dernier, estiment qu'ils
ont été dupés par les manœuvres
dilatoires du pouvoir. Quant à la
population, elle considère
comme un défi, voire une insulte,
le délai de 504 jo urs avancé par la
Commission ê-Iectorale, qui es-
time que, pour des raisons pra-
tiq ues, les élections ne pourraient
avoir lieu avant fin 2019.
Lorsque la messe se tennine,

les paroissiens discutent du ser-
mon et tiennent des propos très
politiques: tous estiment
qu'après le 31 décembre 2017, le
«bonilli » d'un an qui avait été ac-
cordé au président Kabila aura
été « consommé» el que le pou-
voir sera, irrévocablement, frap-

pé d'illégitimité. Curieusement,
les Kinois ne sont ni vindicatifs,
ni apeurés, mais animés d'une
étrange confiance: ri: II doil par-
tir, il partira H. assure un étu-
diant. Tout le monde est devenu
constitutionnalist.e: alors que le
pouvoir invoque la loi fondamen-
tale pour assurer que le chef de
l'Etat peut rester en place jusqu'à
lïnstallation de son successeur, la
population, pour sa part, brandit

l'article 64, qui autorise tout ci-
toyen à s'opposer aux violations
de la Constitution,
A Lemba, dans récole Notre-

Dame d'Afrique, des étudiants
participent massivement à un
«Tribunal d'expression popu-
laire» monté par ECCHA, le
mouvement citoyen des jeunes,
soutenu par des ONG internatio-
nales, dont le CNCD n 1111, Id,
l'atmosphère est plus chaude que

dans l'église et des représentants
de la Ceni (Commission électo-
raIe) ne manquent pas de courage
pour ainsi descendre dans la
•• fosse aux lions ». Avec des pré-
cisions de techniciens, ils tentent
de faire comprendre les raisons
des retards accumulés: les pm-
blèmes de financement la mise à
jour des listes et lïnscription des
Congolais de l'étranger, les
troubles dans certaines pro-
vinces, donl le Kusal, qui re-
tardent l'enrôlement.

Il est question, d'ici la fin
de l'année, de raire
descendre dans les rues
un million de DI8.nifestant.o;
Balayant ces arguments, les

jeunes, l'm., livrent le fond de leur
pensée: "NflIIS s/lrl,ffron,ç. Nou,.
étudioll8 et ne (rouvons pas de
travail. 011 IIOUS appelle des ''Sa-
JQmO/I" CUI; II 25 ans el plus, nou,.
Sllf/Wle,ç cllC01'C t)bli~és de t'ivre
chez IWS punt/ts, »
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C'est ici que se confirme le véri-
table sens de la révolte qui monte
de jour en jllur, Si les Congolais,

en particulier les jeunes,
l'xigent des élections et apos-
trophent Kabila par «Bima»
(<< Dégage ») el" 'Yebelll» C« Ton
temps est passé, prépare~toi à
partir"), ce n'est pas seulement
par souci de légalisme. C'est
parce que la situation sociale est
insoutenable, que ['avenir parait
bloqué à cause du manque d'em-
plois, du favoritisme dont bénéfi-
cient les enfants des «pontes»

du régime, des inégalités de plus
en plus criantes. « VoII,\ prépare:::
la guerre de demain », hurle un
futur chômeur.
Face au tumulte, les spécia-

lisles de la Ceni et de la société ci-
vile n'arrivent pas à faire paSlier
leurs arguments techniques et
lorsque la salle se vide, c'est à mi-
voix que l'on discute de projets
beaucoup plus concrets que les
prières et les mcetings. Il e~t

question, d'ici la fin de l'année, de
faire descendre un million de ma-
nifestants dans les rues dl' Kin-
shau, de bloquer les principales
artères et l'aéroport, Chacun sait
que la répression sera au rendez-
vous mais un jeune homme aux
cheveIL\(en bataille, membre du
mouvement «Cocorico », crie:
<C Dt' toutefa<'rlll, 1I0U,~.mn/mES le.~
plus 110mbl't lU'. )}.
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